
Les Fantômes de Léopold II 
 

Synthétique et si bien écrit qu’on le croirait romancé, cet ouvrage aurait pu s’appeler : 
« Comment découvrir  dix millions de morts en lisant un bilan comptable ». Du reste, si son 
titre français souligne que les horreurs insoutenables qui y sont relatées ont été 
scandaleusement et soigneusement oubliées dans le monde francophone, particulièrement 
en Belgique et au Congo-même (ce qui est un comble !), son titre anglais – King Leopold’s 
ghosts. A story of Greed, Terror and Heroism in Colonial Africa – rend bien mieux compte de 
la volonté de l’auteur de ne pas céder à la religion des faits pour mieux expliquer, d’une part, 
par quelle cupide logique de rex oeconomicus et sous couvert de quelle rhétorique 
humanitariste (la lutte contre l’esclavagisme arabe – le Coque en stock de Hergé), toujours 
d’actualité, le peuple congolais a été mené au bord de l’extinction, et, d’autre part, comment 
ce complot de mort et de mauvaise foi fut dénoncé – faute d’être déjoué – par des hommes 
courageux, intègres, des justes, comme Roger Casement, E.D. Morel (sur lequel on lira les 
brillantes études de Jules Marchal) ou encore Georges Washington Williams, Hezekiah 
Andrew Shanu, William S. Sheppard. On retiendra aussi le souci exemplaire de l’auteur de 
trouver trace de la résistance congolaise et d’en faire état, autrement dit de rendre son âme 
au peuple congolais en lui renvoyant une autre image que celles des victimes implorantes, 
des boys endimanchés ou des soldats yabon banania au premier rang pour opérer les sales 
besognes ordonnées par des officiers blancs : sous couvert de remords, parfois sincères, 
l’Occident à tendance à oublier qu’on lui résiste. 
 

Quant à l’effet sur les consciences que l’on espérait de ce livre, il n’a pas eu lieu. La 
conspiration de l’indifférence continue ; à peine la Belgique a-t-elle reconnu sa responsabilité 
dans l’assassinat de Lumumba et le soutien au sanguinaire Mobutu ; à peine a-t-on évoqué 
la responsabilité du roi Baudouin, digne arrière petit-fils de l’ignoble Léopold II, dans cette 
affaire. Dans les caves de Laeken, les fantômes de Léopold II attendent, depuis plus d’un 
siècle, un peu de honte sur nos visages. Ce n’est pas trop nous demander… 
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